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Pour édifier un pays du peuple   
 
« Le peuple, c’est mon dieu ! », telle fut la philosophie politique de toute la vie du Président Kim Il Sung. 
 
Le Président naquit dans une chaumière à Mangyongdae et grandit en éprouvant toutes sortes de 
difficultés ; l’amour du pays, de la nation et du peuple étaient à la base du coutume de sa famille. De ce 

fait, il opta pour une politique en faveur du peuple, dont le mode mit les masses populaires au centre de 
tout et se fondait sur la force de celles-ci.  
 
A ses yeux, le peuple était tout puissant dans le monde et le grand maître de la révolution, ce qui 
l’amenait à le servir et à s’appuyer sur son intelligence créatrice et ses nombreuses expériences, dans ses 
efforts pour trouver les moyens de faire réussir la révolution et se tirer d’affaires.  
 
Chaque fois qu’il se heurtait à des difficultés, il allait consulter le peuple qui lui témoignait 
invariablement un soutien agissant et créait de grands exploits en soutenant haut levées ses idées. 
 
Son attachement au peuple fut bien lisible dans l’établissement de toutes les orientations et mesures 
politiques ; l’appellation du pays, de l’armée, des hôpitaux, des créations monumentales et des titres 
d’honneur porte le mot : le peuple. 
 

Une partie des lois élaborées et promulguées par le Président Kim Il Sung. 
La Loi sur le travail (24 juin 1946), la Loi sur l’égalité des sexes (30 juillet 1946), la Loi sur la nationalisation des industries principales 

(10 août 1946). 
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En RPD de Corée, ce sont les masses populaires anciennement maltraitées et opprimées, qui s’érigent en 
maîtres véritables du pays et de la société ; son Assemblée populaire suprême est représentée par elles-
mêmes. 

 
Venir à bout de tout ce que le peuple désire, telle fut la norme 
d’appréciation du Président. 
 
La RPD de Corée fut la première dans le monde à abolir la fiscalité et 
à mettre en vigueur le système de soins médicaux gratuits pour tous et 
celui d’enseignement obligatoire gratuit. 
 
Les mesures populistes, trouvables seulement dans ce pays, mettent 
en évidence les avantages du socialisme fondé sur les masses 
populaires. 
 
Toutes ces mesures ne résultèrent pas de la surabondance des 
richesses du pays, ni pour autant 
parce qu’on ne savait pas à quoi 
investir. 
 

Ce fut pour l’être sacré, le peuple. 
 
La nature de la politique du Président et sa grandeur, à lui qui est un 
homme politique, résidaient en ceci : soumettre tout au bonheur du 
peuple. 
 
C’est pour cette raison que le peuple coréen le regrette du fond de son 
cœur et qu’il suit fidèlement la direction de Kim Jong Il sur la 
révolution, fondée sur le Songun, pour rendre plus riche et plus 
puissante la patrie socialiste du Juche imbue de l’aspiration et de la 
labeur de la vie entière du Président. 
 

Texte de Jang Song Min 


